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CHOSES ET AUTRES

On assure que l'élection de M. Leblanc, pour Laval,
doit être contestée.

Le lieutenant-colonel Inwin succède au major-général
-Strange comme inspecteur d'artillerie.

M. Berger a été élu lundi par une majorité le 79
voix dans le quartier Saint-Louis.

Il est rumeur que le parlement fédéral sera convoqué
au mois de janvier.

On a enlevé les sièges pour les étrangers de chaque
côté du fauteuil de l'Orateur, à la Chambre des Coin-
mnunes.

M. Gingras, conseiller législatif, représentant le comté
de Montcalm, a été frappé d'une attaque de paralysie,
la semaine dernière.

M. Champagne, ex-député des Deux-Montagnes, qui
vient d'être défait par M. Beauchamp, va remplacer, au
Conseil Législatif, l'hon. M. Lacoste, qui s'en retirerait.

Le Conseil de ville de Chicago a passé un règlement
pour condamner à $25 d'amende ou emprisonnement
tout jeune garçon ou mineur qui entrera dans une ta-
verne.

Montréal, Québec, Kingston et Toronto recevront
chacun un des gros canons de 40 qui viennent d'arriver
d'Angleterre. Ils ont coûté au gouvernement la somme
de £400.

On a accordé à l'hon. M. Chapleau jusqu'au premier
décembre prochain pour produire son plaidoyer dans la
contestation de son élection pour le comté de Terre-
bonne.

Le Conseil Privé a décidé, à Ottava, de recomman-
der que la sentence de mort portée contre le constable
Albert, de Toronto, soit commuée en un emprisonne-
Ment pour vingt ans.

L'hon. M. et Mme Chapleau, l'hon. M. Lacoste, M.
Sénécal et M. Dansereau se sont embarqués samedi sur
l'Alaska, pour New-York, où ils devront arriver di-
inanche prochain.

On a lu dimanche, au prône, dans les églises de la
ville, un extrait d'une circulaire de monseigneur de
Montréal défendant, sous peine de refus des sacrements,
la lecture du Courrier des Etats- Unis dans le diocèse.

Le décompte des bulletins dans l'élection de Sou-
langes s'est terminé lundi. Son Honneur le juge Tor-
rance a déclaré M. Raoul de Beaujeu élu par trois voix
de majorité, ce qui lui fait un gin d'une voix.

La reine Victoria présidera elle même, à la fin de dé-
cembre, à l'inauguration du nouveau et splendide palais
de justice de Londres. Le nouvel édifice portera le
lom de palais royal de justice.

On croit savoir que le ministre de la justice va pu-
blier, dans quelques jours, un ordre portant que les
gardes des pénitenciers et prisons ne se serviront à
l'avenir que de fusils chargés à plomb, au lieu de car-
touches à balle comme aujourd'hui.

L'hon. M. Caron, ministre de la milice, vient d'or-
donner qu'après le 1er novembre aucun télégramme ne
Sera payé par le département, excepté ceux qui seront
adressés au ministre ou à son député. Les cas spéciaux
sont réservés.

Il paraît qu'il existe un journal, à Stratford, Ont.,
qui trouve mal que les Canadiens d'origine française
l)ôssèdent les mêmes droits que les Anglais. Nous
aimerions à voir le rédacteur le cette feuille à Montréal
ou à Québec le 24 juin.

Le discours du marquis de Lorne, au banquet des
citoyens de Victoria, vendredi soir, parait avoir produit
le meilleur effet en Colombie. On télégraphie que la
Princesse Louise serait si charmée du pays et de son
elimat qu'elle parle de passer l'hiver sur la côte (lu Pa-
Cifique.

Les examens du service civil, sous la présidence de
M. DeCelles, ont comnmencé mardi, à neuf heures et
demie, dlans la sîlle des Artisans, rue Saint-Jactlues, et
hon au bureau de Poste, comme il avait été annoncé. Il
Y a une cinquantaine d'aspirants sur les rangs.

On fait de grandes réparations aux constructions mi-
litaires de l'île Ste-Hlélène. Toutes les anciennes bâ-
tisses sont remises à neuf ou refaites ; les casernes in-
eendiées sont reconstruites et avant le commencement
de l'hiver il est probîble qu'un détachenment de la bit-

ie A ou da la batterie B y sera envoyé en garuison.

Le général Luard a, paraît-il, décidé que ce poste ne
doit plus rester inoccupé. Les plateformes des batte-
ries, à l'extrémité nord de l'Ile, sont aussi refaites sur
des nouveaux plans.

Nous regrettons d'apprendre la mort de l'hon. P. E.
Roy, conseiller législatif, pour la division de Rouge-
mont, arrivée à Saint-Pie, comté de Saint-Hyacinthe,
mardi de la semaine dernière. Le défunt avait été
nommé conseiller législatif en novembre 1873. Il était
conservateur. A l'époque de sa mort il remplissait les
fonctions de trésorier du chemin de fer de Philipsburg,
Farnham et Yamaska.

On s'occupe de la canonisation de la vénérable Soeur
Bourgeois ; l'on parle aussi d'élever enfin une statue à
M. de Maisonneuve. Et, dans le même temps, on parle
de démolir Notre-Dame de Bonsecours, l'œuvre même
de la Soeur Bourgeois, qui a fondé'ce sanctuaire, et de
M. de Maisonneuve, qui a donné le terrain ; le seul
souvenir matériel qui reste de ces deux grands noms de
l'histoire de Ville-Marie.

M. Jules Faucher de Saint-Maurice, ancien secrétaire
de l'ion. M. Langelier, et en dernier lieu employé du
département des terres le la Couronne, est décédé à
Québec il y a quelques jours. C'est à la phtisie, cette
terrible maladie qui ne pardonne jamais, que M.
Faucher a succombé. Il était âgé de trente-cinq ans.
Le défunt est le frère de M. Faucher, député de Belle-
chasse.

Le pape a confié à M. Errington, l'ambassadeur an-
glais à Rome, une lettre autographe adressée à la reine
Victoria, dans laquelle il la remercie cordialement pour
l'intérêt qu'elle a porté au bien de ses sujets catho-
liques et pour la liberté religieuse dont jouissent les
sujets anglais. Le pape a aussi envoyé des présents à
la reine par l'intermédiaire de Errington. Celui-ci re-
tournera à Rome avant Noël.

Aujourd'hui, Mgr Ignace Bourget, archevêque de
Martianopolis, célébrera à Boucherville le 60ème anni-
versaire de son ordination à la prêtrise. A cette occa-
sion, il y aura grand'messe solennelle, adresses de cir-
constance. Mgr Fabre officiera pontificalement. Un
grand nombre de membres du clergé sont arrivés à Bou-
cherville pour cette occasion tout à fait exceptionnelle
dans les annales de notre clergé. Monsieur le curé de
Boucherville, ainsi que ses paroissiens, ont fait des pré-
paratifs pour cette fête qui promet d'être une des plus
belles du genre.

Voici l'âge de quelques-uns de nos principaux
hommes politiques du Canada

Sir John A. Macdonald, est né le 11 janvier 1815.
L'hon. Jos. Ed. Cauchon, le 31 décembre 1816.
Sir Léonard Tilley, le 8 mai 1818.
Sir Charles Tupper, le 2 juillet 1821.
L'hon. M. Mackenzie, le 28 janvier 1822.
Sir Albert Smith, est né en 1824.
L'hon. Isaac Burpee, le 28 novembre 1825.
Sir Hector Langevin, le 25 août 1826.
L'hon. Félix Geoffrion, le 4 octobre 1832.
L'hon. Edward Blake, le 13 octobre 1833.
L'hon. Théod. Robitaille, le 29 janvier 1831.
Sir Richard Cartwright, le 4 décembre 1835.
L'hon. J. A. Mousseau, en juillet 1838.
L'hon. Jos. Adolphe Chapleau, le 9 novembre 1840.
L'hon. Wilfrid Laurier, le 20 novembre 1841.

SCIENCES

On n'en finira pas de dire du mal de ces pauvres
moineaux ! Voici maintenant qu'un Dr Hemson nous
apprend qu'ils sont susceptibles de contracter et de
communiquer la petite vérole.

-o-
Dans la lampe électrique de Werderman, on ne fait

aucun usage de globes vides d'air, comme dans les
autres systèmes. Au lieu d'une tige de carbone, M.
Werdernan emploie le silicium qui est rapporté don-
ner de meilleurs résultats.

--o---
Il est question à Paris de la construction d'un che-

min dc fer souterrain. La longueur sera de 24 milles,
et le coût est estimé à $30,000,000. La station cen-
trale sera Place de la Bourse.

--o-

Pour sûr, l'application la plus singulière qu'on puisse
faire de l'électricité est bien celle qui a été recommnan-
dée par le D)r Siemens, à la dernière réunion de la So-
ciété Anglaise pour l'Avancement des Sciences. Il a
affirmé que des céréales, blés, orges, avoines, soumis à
l'influence d'une lampe électrique d'une puissance de
4000 bougies, et placée à 500) mètres au-dessus du
champ, a eu pour effet de doubler la longueur de la
tige des plantes, et de leur donner une avance de plu-
sieurs semaines sur le chamnp quîi avait été privé du
cette favorable influence. Avia aux. agricuilteurs.

Un médecin canadien, le Dr Wood, de Montréal, a
trouvé le moyen de guérir le rhumatisme : il fait tout
simplement jeûner ses patients rpendant un espace
variant de quatre à huit jours. Il permet de boire à
volonté de l'eau et des limonades. Cette prescription
est basée sur la présomption que le rhumatisme ne
serait qu'une des phases de l'indigestion.

-- o--
Les savants du Japon commencent à discuter les

moyens par lesquels on pourrait utiliser la chaleur la-
tente du centre de la terre. Il y a là certainement une
idée à creuser.

-o-

Quelques chimistes français ont réussi à solidifier le
pétrole ; il brûle alors comme du suif. Il s'agit, pour
obtenir l'état solide, de joindre à l'huile le jus de cer-
taines plantes de la famille des Euphorbiacées.

-o--

Parmi les nouveaux travaux publics importants qui
attirent l'attention des ingénieurs et des hommes d'af-
faires se trouve un projet de canal de Cologne à Anvers.
La Chambre de Commerce de Cologne est déjà saisie de
la question, et lui donne son cordial et puissant appui.

-o-
Herr Beck, un Allemand, a inventé une locomotive

qui marche par la poudre. Vous mettez une charge en
avant et une autre en arrière du piston, et vous produi-
sez les deux explosions l'une après l'autre. Il paraît
que ça réussit ; mais il est douteux que ce système de-
vienne jamais d'un usage général.

-o-.
On poursuit activement en Algérie le creusement

des puits artésiens; il y en a déjà plus de 150 dans la
province de Constantine sehlement. Le plus curieux,
c'est que les eaux surgissant de ces forages contiennent
des poissons et des écrevisses. M. Jus, l'ingénieur en
charge de ces travaux, dit en avoir mangés, et les avoir
trouvés excellents.

-o--

M. M. Carver a pris, à Washington, un brevet pour
une combinaison de miroirs, au moyen de laquelle il
produit une chaleur capable de fondre les métaux.
Cette expérience est loin d'être nouvelle ; elle se rat-
tache même spécialement au nom de Buffon et d'Archi-
mède. Celui-ci faisait brûler des vaisseaux dans la rade
de Syracuse, il y a de celaplus de 2,000 ans.

-- o-

M. Hammond, ingénieur et gérant d'un chemin de
fer au Brésil, assure que le café est un préservatif cer-
tain contre les fièvres de marais, et à l'appui de cette
opinion, il cite le fait de contrées entières où les fièvres
ont entièrement disparu depuis que l'usage du café s'est
répandu parmi la population.

-o-
On fait d'excellentes imitations d'ivoire avec des

pommes de terre. Il suffit de les faire bouillir pendant
une trentaine d'heures dans un mélange d'eau et d'a-
cide sulfurique, et de les soumettre ensuite à une
forte pression. Par le même procédé on fait des imi-
tations de corail avec des carottes et des betteraves.

-o-
M. Marey s'est occupé dernièrement de la photogra-

phie des objets en libre mouvement dans l'espace et il
paraît avoir réussi. Son objet était principalement de
constater la trajectoire. Une boule blanche lancée le
long d'un fond noir a été suivie dans toute sa course
par l'instrument ; on a pu même en mesurer la vitesse
en interrompant la lumière par intervalles déterminés.

Mères ! Mères !! iMères1!!!
Etes-vous troublées la nuit et tenues éveillées par les souf-

frances et les gémissements d'un enfant qui fait ses dents? S'il
en est ainsi, allez chercher tout de suite une bouteille de Sirop
Calmant de Mme Winslow. Il soulagera immédiatement le
pauvre petit malade-cela est certain et ne saurait faire le
moindre doute. Il n'y a pas une mère au monde qui, ayant
usé de ce sirop, ne vous dira pas aussitôt qu'il met en ordre les
intestins, donne le repos à la mère, soulage l'enfant et rend
la santé. Les effets tiennent de la magie. Il est parfaitement
inoffensif dans tous les cas et agréable à prendre. Il est or-
donné par un des plus anciens et des meilleurs médecins du
sexe féminin aux Etats-Unis. Les instructions nécessaires pour
faire usage du sirop sont données avec chaque bouteille.

La Consomption guérie.-Depuis 1870, le Dr Shearer a
donné, ptar l'entremise (le ce bureau, les moyens (le guérison
à (les milliers de personnes affectées de cette maladie. La cor-
respo<ndlance devenant trop voluminenise, j'ai dûé lui venir en
aideC. Il a été obligé, par la suite, <le l'abandonner complète-
ment, et il m'a remis la recette (le (ce simple renmede végétal,
découvert par un missionnaire aux Indles, qui est si puissant à
guérir la consomption, les bronchites, l'asthmne, le catarrhe, les
maux (le gorge et autres maladlies des poumons ;c'est aussi
un remède certain contre la débilité générale. Ses propriétés
curatives ont été prouvées dans des milliers <le cas, et mû par
le dlésir de soulager mes semblables affectés de ces maladies,
je me fais un devoir de le faire connaitre à tout le monde. Sur
réception d'un timbre-poste et d'un numéro de ce journal, je
vous enverrai à votre adresse, franc de port, la recette de ce
remède avec toutes les dlescriptions, en français, en anglais et
en~ allemand. -- W. A. Novas, 148, Power's Block, Rochester
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